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taire : exemple de géomatisation à référence spatiale
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1.0 Préambule

Cette conférence est unesynthèse des principaux ré
sultats obtenus grâce à une subvention PART dont le
projet initial était intitulé: DÉVELOPPEMENT
D'UN OUTIL DE GESTION POUR LES SITES
D'ENFOUISSEMENT SANITAIRE PAR LA CRÉA
TION D'UN SYSTÈME D'INFORMATION À RÉ
FÉRENCE SPATIALE.

Nous voudrions signaler avant de débuter qu'il n'a
jamais étéquestion par ce projet de régler les différends
existant entre les intervenants de l'enfouissement sani
taire au Saguenay. Le projet tel que proposé voulait
permettre une meilleure prise de décision pour les per
sonnes responsables d'un quelconque site d'enfouisse
ment sanitaire où qu'il se trouve. Il est bien certain par
ailleurs, que les exemples utilisés se devaient de tenir
compte du contexte régional particulier. Nous ne pou
vons donc prétendre par cette proposition régler d'une
quelconque façon l'imbroglio actuel dans lequel notre
région est plongée. Il n'en demeure pas moins que notre
proposition pourrait permettre à quelque site ou inter
venant que ce soit, une gestion plus sécuritaire et plus
efficace des déchets.

2.0 Les objectifs
Nousaimerions rappeler quenos objectifs sont de :

Concevoir un système de gestion territoriale pour
un sited'enfouissement comprenant :

- la cueillette des données servant à la localisation du
front d'exploitation sur le site destinéau SIRS

- la cueillette des informations qualitatives pour
constituer une base de données concernant

1) le transporteur

2) le temps d'arrivée et le contenu

- la gestion administrative, soit la facturation des
transporteurs de grands volumes et l'obtention de
statistiques pertinentes

la définition de modalités de fonctionnement, de
coordinationpour la surveillance du site

la production, de plans et de cartes à partir des
renseignements contenus dans la base de données
et le SIRS.

3.0 Problématique
Les systèmes de gestion manuels ou même semi-

informatisés qui existent sur les sites d'enfouissement,
présentent des applications très limitées surtout en ce
qui concerne la gestion des déchets dangereux. Actuel
lement, un système composé d'une balance à l'entrée et
à lasortie, pour lapesée des camions, et un processus de
facturation sont les moyens dont disposent les gestion
naires. Ainsi, lorsqu'un problème (émanations toxiques,
contamination des sols, enfouissement de déchets recy
clables, etc.) survient sur un site, il est difficile d'identi
fier précisément quelles sont les circonstances et les
matières (nature, provenance, date d'enfouissement) qui
ont causé ces problèmes, il estdonc presque impossible,
hors detout doute raisonnable, dedémontrer la respon
sabilité du client.

De plus, la gestion des déchets domestiques et indus
triels est une préoccupation constante pour les diffé
rents paliers de gouvernement. La dernière saga du site
d'enfouissement sanitaire du Haut-Saguenay en est une
preuve éloquente. En effet, ces «entreprises » sont de
venues indésirables pour les uns et constituent des en
treprises d'avenir pour les autres. Ainsi, savons-nous
que dans la région le site de Laterrière fermera définiti
vement en juin 1995 et cesans que formellement il y ait
eu entente pour l'ouverture d'un nouveau site et/ou
l'adoption d'une solution de rechange définitive1.

Voir: Bouchard, Denis. «Le ministre Paradis voulait
fermer le site de Laterrière en novembre 1994, Gagnon
applaudit à un pacte historique» Le Quotidien, le ven
dredi 18mars1994, série d'articles de la p. 4.
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Selon la littérature (articles, volumes, journaux), les
principaux facteurs causant problèmes dans la gestion
des déchets sont:

1) ladifficulté dans lecontexte actuel de gérer effica
cement et en conformité avecl'environnement les quan
tités de déchets rejetés (sévérité des loissur l'environne
ment, coûts d'enfouissement par rapport aux coûts du
recyclage, systèmes et sites d'enfouissements dépassés,
normes des nouveaux sites, volonté politique réelle,
groupes depressions, contexte économique, etc.);

2) l'absence quasi absolue de contrôle sur les matiè
res dangereuses (tout est basé surune simple déclaration
des transporteurs, aucun moyen d'exercer des repré
sailles autres que des avertissements, les dénonciations
sefont uniquement sur une base volontaire);

3) l'impossibilité d'utiliser des recours contre les
pollueurs et/ou les enfouisseurs de matières facilement
recyclables en raison d'un système de gestion inefficace
ou qui se veut plaire d'abord aux transporteurs et sans
responsabilisation réelle (politique du je m'en foutis-
me).

On constate cependant, après enquête, que dans le
système actuel, lorsque les déchets sont enfouis, certai
nes normes doivent normalement être respectées mais
ne lesont pas en réalité, leurnon respect peutentraîner
des conséquences graves pourlasanté et lasécurité dela
population mais rarement ces dangers sont connus
d'autres personnes que les autorités du site. H serait
essentiel pour une plus saine gestion de connaître très
précisément la nature des matières enfouies, leurprove
nance, leur quantité, la date de leur enfouissement et
l'endroit exact où elles sont enfouies. Il est aussi possi
ble en théorie de traiter plusieurs de ces informations à
l'aide de systèmes traditionnels (caméras, cellulaires,
etc.). Nous constatons cependant qu'ils présentent des
carences importantes. Ils sont peu utilisables pour les
investigations, il semble difficile de faire une mise à jour
des données, le système n'est pas prémuni contre les
erreurs humaines et par conséquent estpeu adapté pour
effectuerle suivi lors de sinistresimportants.

4.0 La solution proposée
Nous croyons que la résolution de ces problèmes

passe par une gestion informatisée. Le système de ges
tion proposé permettra aux gestionnaires, à partir de
requêtes posées, d'obtenir un suivi quotidien des opéra
tions d'enfouissement sur le site, d'identifier, selon le
cas, la responsabilité des usagers et de fournir aux auto
rités compétentes les statistiques nécessaires à la pour
suite desactivités d'enfouissement. Ce projet, en plus de
fournir un outil de gestion intégrée des sites d'enfouis
sement, sera aussi pour les dirigeants des MRC et des
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communautés urbaines une occasion de faire une ges
tion environnementale des sites, conformément aux
recommandations de la Commission d'enquête sur les
déchets dangereux.

Le développement d'un modèle de gestion informa
tisée, constitué d'un système d'information à référence
spatiale (SIRS) permettrait d'améliorer grandement la
rapidité, l'efficacité et la sécurité de la gestion des sites
d'enfouissement. Il s'agirait d'un système complètement
intégré : la base de données à référence spatiale (BDRS)
serait reliée à un sous-système de gestion spatiale (posi
tion exacte), à un sous-système de gestion temporelle
(époque), à un sous-système de gestion qualitative
(nature, quantité, provenance, etc.) et finalement à un
sous-système de gestion administrative (respect des nor
mes, facturation, etc.).

5.0 Déroulement du projet et ré
sultats obtenus

Le projet s'est déroulé en trois étapes : 1) la recen-
sion des écrits; 2) une enquête sur les sites et auprès des
intervenants; 3) la compilation et l'analyse des résultats
en vue de proposer une solution. Dans la première
étape, nous avons procédé à une récension des écrits
scientifiques (revues, volumes et journaux), développé
un outil de cueillette d'information complété par une
grille d'analyse de contenu que nous avons utilisé pour
extraire l'information issuedes médias (journaux) .

Nous avons ensuite procédé à une enquête auprès
des municipalités régionales decomté (MRC), des villes,
des entreprises de transport, des entreprises productri
ces de déchets industriels et des gestionnaires de sites
d'enfouissement dans le but de faire ressortir les indica
teurs touchant les dimensions économique et adminis
trative de la gestionsanitaire.

Nous avons par la suite compilé les données ainsi
recueillies, puis analysé les résultats en vue de reconsti
tuer le système de gestion actuel et de proposer les mo
difications nécessaires pour intégrer l'ensemble des
informations à référence spatialeau système de gestion.

Lesystème d'information à référence spatiale (SIRS)
développé s'articule autour de 2 bases de données (une
descriptive et une cartographique). Il permet l'établis
sement d'un lien entre l'information traitée pour l'en
registrement, le traitement et la gestion des déchets

1 Initialement, nous devions monter un questionnaire
d'enquête mais, suite à la pré-enquête nous en sommes
venus à la conclusion qu'il était préférable en raison du
caractère trèspolitique du dossier de compléter notre re
cherche par une analyse de contenu des médias d'infor
mation.
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transportés et le lieu de déversement. Le logiciel utilisé
pour concevoir leSIRS est ARC/INFO tandis que celui
utilisé pour les requêtes est ARC/VIEW. Actuellement
il ne manque que l'initialisation pour être fonctionnel
(formats de codes d'entrées qui sont spécifiques à cha
que organisation).

Ensuite nous avons développé un outil de formation
(guide méthodologique) qui permet de faire l'entraîne
ment pour les techniciens et/ou préposés, afin de réali
serles tâches d'acquisition de l'information sur le site, à
la balance et sur le lieu de déversement à l'aide du sys
tème de positionnement parsatellites (GPS), et letrans
fert des informations dans lesystème de gestion situé en
théorie à la MRC.

Enfin nous sommes à mettre au point des interfaces
pourcréer des liens entre lesystème degestion adminis
trative et le SIRS. Il faudra incidemment faire les tests
finaux pour arrimer le tout.

6.0 Autres résultats

6.1. Vamélioration de la qualitéde ïen-
seiznement et de l'apprentissage

Ceprojet a permis tout d'abord à deux étudiant(e)s
du département des techniques informatiques (stagiai
res) de s'impliquer dans le développement des interfa
ces, par programmation, et des exercices de simulation
pour la validation du système. Cela a favorisé leur ap
prentissage puisqu'ils (elles) ont eu la possibilité de
prendre connaissance d'un système concret et de faire
un travail de développement, de vérification et de diag
nostic.

Ceprojet a permis également à un professeur et à un
élève de Sciences humaines (méthodologie de la recher
che) de développer une expertise spécifique dans le
domaine très sensible de la gestion des sites d'enfouis
sement sanitaires constituant un apport au milieu non
négligeable.

6.2 Impact chez le partenaire

Pour l'entreprise Gestag, qui oeuvre dans le do
maine de laproduction de documents en géomatique, il
s'agit du développement d'un nouveau produit. Cette
entreprise pourra élargir son champ de compétence de
services professionnels et entrevoir la possibilité d'offrir
ce système de gestion aux organisations des MRC de la
Province de Québec et à certaines grandes entreprises
qui doivent gérer leurs propres sites.

7.0 Conclusion

Nous avons construit un système de gestion de l'in
formation à référence spatiale qui permettrait pour

quelque site que ce soit de gérer intégralement l'infor
mation inhérentes aux activités d'enfouissement. Notre
système, pour être fonctionnel doit cependant être
initialisé (on doit entrer les codes prévus), et terminer
les interfaces (cela dépend entre autres du type de sys
tème informatique du client. Il ne manque en réalité
qu'un utilisateur.
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